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Depuis l’Antiquité, la Garonne rassemble les pays et les cultures, de sa source dans le Val d’Aran jus-

qu’aux portes de l’océan Atlantique. Ce long chemin d’eau de 647 km a toujours été le compagnon,
pour le meilleur et pour le pire, des peuples établis sur ses rives. D’ailleurs, les riverains ne parlent pas
de la Garonne, mais de «Garonne», sans l’article, témoignage sémantique d’une relation privilégiée avec
le fleuve.

C’est un fait, le fleuve est riche d’un patrimoine humain qui foisonne d’activités professionnelles et
culturelles diverses. C’est un lien identitaire, une composante du cadre de vie et un élément indispen-
sable pour l’économie des territoires.

C’est pourquoi j’ai voulu aller au-devant des gens de Garonne, afin de recueillir le témoignage de leur
relation au fleuve. Raconter Garonne révèle les passions et l’intérêt à préserver ce milieu où s’illustre
l’alliance de la nature et des hommes. Cette prise de conscience est louable et nécessaire. Que sera la
Garonne dans 10 ans, 20 ans…?

Je souhaite que cet agenda contribue à cette prise de conscience collective, à l’heure où la question
environnementale s’affirme comme un enjeu majeur du devenir de nos territoires, et participe ainsi à
la diversité et à la richesse des hommes qui y vivent.

Il faut retisser des liens avec la Garonne, souvent oubliée, voire redoutée… C’est un devoir pour
retrouver l’ancrage historique et ne pas oublier qu’elle est un élément déterminant pour assurer un déve-
loppement durable de nos territoires.

Faisons en sorte que la Garonne soit, davantage qu’un sujet d’études, la partenaire de notre vie… C’est
l’ambition du Sméag.

Jean CAMBON
Président du Sméag
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Des hommes et un fleuve

Si la Garonne avait voulu, lanturlu !
Quand elle sortit de sa source
Diriger autrement sa course
Et sur le Midi s’épancher
Qui donc eut pu l’en empêcher ?
Tranchant vallons, plaines, montagnes
Si la Garonne avait voulu, lanturlu !
Elle aurait arrosé l’Espagne

Si la Garonne avait voulu, lanturlu !
Pousser au nord sa marche errante
Elle aurait coupé la Charente
Coupé la Loire aux bords fleuris
Coupé la Seine dans Paris
Si la Garonne avait voulu lanturlu !
Elle se jetait dans la Manche

Si la Garonne avait voulu, lanturlu !
Elle aurait pu boire la Saône
Boire le Rhin après le Rhône
De là, se diriger vers l’est
Absorber le Danube à Pest
Enfin, ivre à force de boire
Si la Garonne avait voulu, lanturlu !
Elle aurait grossi la Mer Noire

Si la Garonne avait voulu, lanturlu !
Elle aurait pu dans sa folie
Pénétrer jusqu’en Sibérie
Traverser l’Oural, la Volga
Traverser tout le Kamchatka
Si la Garonne avait voulu, lanturlu !
Elle aurait dégelé le pôle

Mais la Garonne n’a pas voulu, lanturlu !
Humilier les autres fleuves
Seulement pour faire ses preuves
Elle arrondit son petit Lot
Ayant pris le Tarn et le Lot
Elle confisqua la Dordogne
La Garonne n’a pas voulu
Quitter son pays de Gascogne

Paroles et Musique de Gustave Nadaud
(1820-1893)
Autres interprètes : Odette Dulac (1901),
Maréchal (1902), Julos Beaucarne (1976)

La Garonne (Si la Garonne avait voulu)
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